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Genève, le 25 mai 2016 
 
M. le Président,  
Mesdames et Messieurs les délégués,  
Mesdames et Messieurs, 
 
 
Je suis reconnaissant que l’opportunité me soit donnée de m’adresser devant cette 
auguste assemblée, la première fois qu’un Secrétaire général de l’UIP prend la parole 
à l’Assemblée des dirigeants mondiaux de la santé. J’inscrirai mon propos dans le 
sillage de la déclaration historique faite par la Directrice générale de l’OMS, le 
Dr Margaret Chan, à l’Assemblée de l’UIP ici même à Genève, en octobre dernier. De 
toute évidence, elle comme moi avons hâte de rapprocher nos deux organisations 
pour améliorer la santé des citoyens à travers le monde.  
 
Mme Chan a présenté à la communauté parlementaire mondiale sa vision de la 
collaboration entre l’OMS et l’UIP. L’action des parlements en faveur d’une couverture 
sanitaire universelle et de l’accès à la santé pour les populations les plus vulnérables 
et marginalisées est au cœur même de cet engagement commun.  
 
Je remarque avec satisfaction le nombre toujours plus élevé de parlementaires 
présents à l’Assemblée mondiale de la Santé. Je veux y voir le signe d’un partenariat 
au sein duquel les autorités gouvernementales forgeront de solides alliances avec 
leurs législateurs pour améliorer l’efficacité et accroître les ressources des politiques 
de santé. 
 
Dans le même esprit, nous organiserons demain, pendant cette Assemblée, une 
réunion parallèle – la première du genre à l’Assemblée mondiale de la santé –, au 
cours de laquelle les parlementaires examineront avec d’autres acteurs de la santé ce 
que les parlements et leurs membres peuvent faire pour soutenir le programme de 
santé mondial. Je me réjouis à l’idée de telles discussions et je tiens à remercier les 
gouvernements et les parlements du Bangladesh, d’Italie et du Lesotho pour leur 
soutien à l’organisation de cette manifestation.  
 
Je suis heureux de voir que votre débat général porte sur la mise en œuvre du 
nouveau programme mondial de développement.  
 
Ces dix dernières années, nous nous sommes efforcés d’accorder à la santé toute sa 
place dans les travaux de l’UIP. Nous avons mis en place des structures de 
gouvernance qui fournissent à l’UIP des orientations techniques afin d’améliorer son 
action dans ce domaine. En outre, je suis heureux que nous puissions compter sur la 
présence active de l’OMS au sein de notre Groupe consultatif sur la santé, un petit 
groupe de parlementaires du monde entier qui, à l’aide de leurs connaissances 
spécialisées, fournissent à leurs confrères les conseils, l’expertise et les compétences 
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dont ils ont besoin pour remplir au mieux leurs obligations législatives, de contrôle et 
de sensibilisation. Je tiens à souligner que de nombreux membres de ce groupe sont 
aujourd’hui présents à cette Assemblée mondiale de la Santé. 
 
Grâce à son partenariat avec les parlements et l’OMS, l’UIP a obtenu des résultats 
remarquables dans les domaines de la lutte contre le VIH/sida et de la santé des 
femmes et des enfants. Pour ne citer que quelques exemples éloquents, nous 
sommes fiers d’avoir aidé le Parlement rwandais à mettre au point une nouvelle 
législation ambitieuse sur la santé sexuelle et génésique; le Parlement ougandais à 
accroître et contrôler les fonds alloués aux établissements de santé dans les zones 
les plus marginalisées; et le Parlement bangladais dans son travail de sensibilisation 
pour mettre fin au mariage des enfants.  
 
Les efforts déployés par l’UIP et les parlementaires ont été salués et largement 
soutenus au niveau mondial. L’UIP apporte régulièrement un éclairage parlementaire 
aux grands processus internationaux sur la santé et nous avons pris récemment un 
engagement ferme vis-à-vis de la Stratégie mondiale pour la santé de la femme, de 
l’enfant et de l’adolescent. Par ailleurs, nous sommes heureux d’avoir été invités par le 
Secrétaire général de l’ONU, Ban Ki-moon, à siéger au sein des groupes de haut 
niveau de la Stratégie et du Mouvement pour le renforcement de la nutrition. 
 
Mesdames et Messieurs, 
 
Alors que nous entrons désormais dans l’ère des objectifs de développement durable 
(ODD), rappelons combien il est important de disposer d’institutions efficaces dans le 
domaine du développement. Le programme à l’horizon 2030 reconnaît le « rôle 
essentiel que jouent les parlements nationaux du fait de leurs fonctions législatives et 
budgétaires et du contrôle qu’ils exercent sur l’application effective des engagements 
gouvernementaux ». L’accent mis sur la nécessité de disposer d’institutions efficaces, 
au nombre desquelles les parlements, pour mettre en œuvre l’ensemble des ODD par 
l’application de politiques et de lois cohérentes fondées sur des synergies, offre à 
l’UIP et aux parlements nationaux une occasion sans pareil de s’engager dans ce 
nouveau cadre de développement. 
 
Dans cet esprit, l’UIP est prête à jouer un rôle de premier plan dans la mise en œuvre 
de l’objectif 3 sur la santé. J’appelle de mes vœux à un partenariat solide, avec 
chacun d’entre vous, sous la tutelle de l’OMS. 
 
 
 
Je vous remercie. 
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